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Informations
________________________________________________

L’analyse des différentes listes de cyclones ayant intéressé les Petites Antilles proposées par les
historiens spécialisés, tels que I. R. Tannehill,  E. B. Garriott, W. H. Alexander, O. Pérez ou A.
Poey,  ne  fait  apparaître  aucun  phénomène  pour  la  saison  1669,  même  si  différents  ouvrages
consultés parlent d’un phénomène qui aurait affecté l’île de Saint-Christophe (Saint-Kitts) au mois
d’août de cette année.

Pourtant, dans sa thèse nommée « Mémoire de mer, océan de papiers - Naufrage, risque et fait
maritime à la Guadeloupe (fin XVIIe - mi XIXe siècle) », J.-S. Guibert répertorie un ouragan ayant
concerné la Guadeloupe et Marie-Galante le 30 août 1669.

Nos recherches dans les documents des Archives nationales d’outre-mer nous ont permis de prendre
connaissance de quatre lettres écrites par les administrateurs de cette colonie, qui relatent quelques
conséquences du passage de ce cyclone, et dans lesquelles il est également fait mention de l’île de
Saint-Christophe.

La première  fut écrite par le gouverneur de Marie-Galante, M. Jacques de Boisseret, marquis de
Téméricourt,  et  datée  du  14/12/1669.  Voici  la  retranscription  littérale  (sans  correction
orthographique)  de  l’extrait  consacré  à  l’évènement,  dont  la  version  originale  est  fournie  en
ANNEXE 1 :

« ...  Mais le houragan qui est survenu le 30ème d’aoust ma tout généralement emporté, avec les
maisons, et ne ma laissé que ce que javais sur mon corps, je nen avais jamais eu un si rude et qui
ait tant duré ! Il a faist un tel dommage en lisle que je ne croy pas quelle puisse se remettre de deux
annees,  naiant  pas  laissé une seule maison ny sucrerie  de bout,  et  arraché  quazy jusques  aux
racines des plantes. Ce desordre recule furieusement la colonie qui prenait fort le chemin de  se
rendre forte et aisee sans le malheur ... ».

Les trois suivantes proviennent de M. Claude-François Du Lion (ou Du Lyon), alors gouverneur de
la Guadeloupe, pour lesquelles nous avons maintenu également l’orthographe originelle. 
Le 07/11/1669, il a écrit (cf ANNEXE 2) : 

« … J’ay appris que les isles de St Christophe, la Guadeloupe et MarieGalante ont été tellement
affligées du houragan et du tremblement de terre qui commanca le 2huit d’aoust et dura pendant
deux fois vingt quatre heures, … … , ce que les vents et le tremblement de terre n’ont pas détruit a
esté emportés par les débordements des rivières ; un bourg composé de quatre vingt maisons a esté
emporté avec beaucoup de personnes... ».
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Selon ses dires, le phénomène aurait été accompagné de pluies meurtrières ayant causé la mort de
nombreux habitants.

Le 01/12/1669 (cf ANNEXE 3), il a relaté de nouveau les dégâts occasionnés par ce cyclone passé
au  mois  d’août,  les  termes  utilisés  « débris »  ou  « terre  désolée »  laisseraient penser  à  un
phénomène relativement intense.

« … Pour obeÿr au commandement qu’il vous a pleû de me donner ; pour vous faire cognoistre
l’estat des Isles, je vais vous faire tres fidellement le raport des choses que j’ay aprises depuis mon
retour. Vous saurès Monseigneur, qu’apres quelles ont essüyé les maladies contagieuses, lesquelles
ont enlevé beaucoup de personnes, l’ouragan qui a esté au mois d’aoust a tellement affligé les
establissements, qu’il n’en est resté que les débris, et la triste figure d’une terre désolée, en sorte
que, il est de nécessité, que nous soyons notablement aydés, ... ».

Enfin l’année suivante, le 20/03/1670 (cf  ANNEXE 4), il a évoqué son désarroi causé par  le fait
que  certains navires,  venant  de  France  jusqu’à  la  Martinique,  ne  venaient  plus  faire  escale  en
Guadeloupe  en  raison  de  l’état  de  l’île,  et  que  la  population  manquait  alors  de produits  de
subsistances, provoquant ainsi une disette généralisée.

«  Depuis la derniere lettre que jay eu l’honneur de vous escrire, Monseigneur, de laquelle je joins
icy le double, divers navires sont arrivés de france, a la Martinique, un desquels est chargé des
effets de M. Formont, banquier a paris ; et comme aucun d’iceux ne vient icy, pour faire sa traitte
(NdA : escale mise à profit pour entreprendre la traite des esclaves noirs), a cause du déseris (NdA :
abandon) ou on a mis cette isle, depuis que l’houragan l’a désolée, et qu’ainsy par le manquement
presque universel de touttes subsistances, les habitants sont dans une dizette extraordinaire ... ».

De ces correspondances, on peut raisonnablement penser qu’un cyclone ayant probablement atteint
le stade d’intensité d’ouragan avait intéressé l’archipel de la Guadeloupe, l’île de Marie-Galante en
premier lieu, puis au-delà l’île de Saint-Christophe (Saint-Kitts) aussi, mais nous n’avons trouvé
aucune information sur ce qui est arrivé aux autres îles de leur voisinage immédiat.
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Annexes diverses 
________________________________________________

ANNEXE 1 (retour au texte) : Extrait de la lettre de M. Jacques de Boisseret, marquis de 
Téméricourt, gouverneur de Marie-Galante, datée du 14 décembre 1669
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ANNEXE 2 (retour au texte) : Extrait de la lettre de M. Claude-François Du Lion, gouverneur de la 
Guadeloupe, datée du 7 novembre 1669
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ANNEXE 3 (retour au texte) : Extrait de la lettre de M. Claude-François Du Lion datée du 1er 
décembre 1669

ANNEXE 4 (retour au texte) : Extrait de la lettre de M. Claude-François Du Lion datée du 20 mars 
1670
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